
7e congrès de l’Unsa : le rapport
d’activité est adopté à 96,38 %
"Je sors enrichi de ces mandats" de secrétaire général de l’Unsa, souligne
Luc Bérille, en conclusion de sa réponse aux multiples interventions sur le
rapport d’activité, mercredi 3 avril 2019. Celui-ci est adopté avec 96,38 %
des suffrages. Laurent Escure va succéder à Luc Bérille à la tête de
l’organisation, jeudi 4 avril dans la matinée.

Luc Bérille, lors de sa réponse sur le rapport d'activité, mercredi 3 avril
2019. Capture d'écran Unsa

Le rapport d’activité du mandat 2015-2018 de l’Unsa est adopté avec
96,38 % des suffrages, mercredi 3 avril 2019, au deuxième jour du 7e
congrès national, à Rennes. Pendant deux demi-journées, les congressistes
se sont succédé à la tribune pour, dans l’immense majorité des cas,
s’exprimer non pas sur l’activité nationale de l’organisation, mais sur leur
propre activité dans leur secteur ou dans leur territoire.

pas demandeur de la réforme des retraites



À l’occasion de son ultime discours en tant que secrétaire général de
l’Unsa, Luc Bérille a profité de la réponse pour réaffirmer quelques points
d’actualité et quelques valeurs. Sur l’actuel projet de réforme des retraites,
Luc Bérille rappelle que "l’Unsa n’est pas demandeuse d’une réforme
systémique, ce qui ne signifie pas que notre système actuel n’est pas injuste
sur certains points". Pour l’organisation syndicale, "toute évolution doit
répondre à trois principes : une base de solidarité intergénérationnelle par
répartition, la garantie d’un revenu de remplacement décent - le plus
proche possible des revenus d’activité -, et que la réforme ne soit pas un
prétexte pour régler leur compte aux statuts".

De plus, "nous n’avons de cesse de demander des simulations pour que
chacun puisse apprécier la réforme par points", ajoute Luc Bérille. "Le
haut-commissaire [Jean-Paul Delevoye] nous assure qu’ils n’en ont pas
fait", poursuit-il, doutant ouvertement de la véracité de la réponse. "La
seule question est de savoir pourquoi ils ne rendent pas ces chiffrages
publics ? Si c’est pour prendre les Français pour des imbéciles, on a déjà
donné durant la première partie du quinquennat", ajoute-t-il.

pro Europe et anti extrême droite

Face aux doutes affichés par certains sur la position très pro européenne de
l’Unsa, Luc Bérille reprend à son compte l’expression d’un congressiste :
"Mieux vaut une Europe imparfaite sur laquelle on peut agir, plutôt que
pas d’Europe du tout !". Par ailleurs, le secrétaire général assume "avec
fierté", le positionnement de l’organisation dans l’entre-deux-tours de la
présidentielle 2017, avec l’appel à voter pour Emmanuel Macron pour
contrer Marine Le Pen. Et d’espérer "que l’Unsa ne considérera pas que
l’extrême-droite et les autres partis républicains, c’est blanc bonnet et
bonnet blanc". 

Luc Bérille va laisser sa place à Laurent Escure qui sera officiellement élu
secrétaire général, jeudi 4 avril. Les congressistes travaillent actuellement
en commission sur les amendements au projet de résolution générale qui
sera discutée et adoptée en séance demain.


